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CROMLECK  ET  MÉNIRS  DE  L’ABBÉ  BOUDET

Des chercheurs ont particularisé la façon dont sont écrits les mots Cromleck et Ménirs dans 
La Vraie Langue Celtique, mots qui ne sont pas orthographiés ainsi dans les dictionnaires du 
XIXè siècle mais plutôt de cette façon :  Cromlech et  Menhirs.  L’abbé Boudet,  à qui sont 
prêtées ces fautes intentionnelles, aurait, par ce moyen, transmis à ses lecteurs un codage 
ou tout le moins un indice révélateur.

Les dictionnaires

Si dans le Nouveau Dictionnaire Français publié par Armand Lacombe en 1876 Menhir est 
conforme à son orthographe habituelle, en revanche celle de Cromlech l’est moins !

Le Dictionnaire Français illustré des mots et des choses de MM. Larive et Fleury publié en 
1888 ne se différencie pas dans l’orthographe de ces deux mots.

C’est  le  plus  souvent  sous  cette  forme  qu’ils  sont  écrits  dans  la  grande  majorité  des 
dictionnaires utilisés au XIXè siècle. Dans d’autres supports, on les trouvera rédigés à la 
façon d’Henri Boudet.



Les sociétés savantes
Dans leurs parutions, il n’est pas rare de rencontrer ces mots orthographiés comme l’a fait le 
curé de Rennes-les-Bains dans sa thèse de linguistique.

Cromleck
Dans une étude du bulletin de 1847 de la Société Historique et Archéologique de Soissons, 
on peut y lire le mot Cromleck avec un k en terminaison :

Idem en 1862 pour ce qui concerne celui de la Commission des Antiquités départementales 
du Pas-de-Calais :

C’est encore le cas en 1884 dans les mémoires de la Commission des Antiquités et des Arts 
de Seine-et-Oise :

◀

◄

◄◄



Enfin,  un dernier  exemple  de 1891 lisible  dans  Histoire de l’Art  en France par  François 
Bournand :

Menirs
En 1803,  le  Magasin  Encyclopédique  ou Journal  des  Sciences,  des  Lettres  et  des  Arts 
rédigé par A. L. Millin montre la même orthographe que celle employée par Henri Boudet sur 
sa carte La Rennes Celtique :

En 1824, dans un traité sur Les Sépultures Nationales des Rois de France de MM. Legrand 
d’Aussy et de Roquefort, ce mot est encore écrit de la même façon :

◄

◄

◄

◄

◄



Enfin,  en 1899, bien des années après la parution de  La Vraie Langue Celtique,  ménirs 
s’écrivait encore ainsi dans de nombreux textes tel La Doctrine ésotérique à travers les âges 
d’Ernest Bosc :

Conclusion
Au  vu  de  ces  multiples  exemples,  il  est  aisé  de  constater  que  les  prétendues  fautes 
d’orthographe, qui plus est volontaires, de l’abbé Boudet sont désormais exclues. On peut 
imaginer que si le curé écrivait ces mots de cette façon, c’est qu’il les avait lus orthographiés 
de même.

Envoyer vos commentaires à : asso-RLC.doc@orange.fr
ou directement sur la news
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